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Les quartiers politique de la ville ont-ils un effet « nasse » 
empêchant leurs habitants d’évoluer dans leur parcours ré-
sidentiel ? Ou au contraire, ces territoires n’ont-ils pas une 
fonction de « sas » permettant à un moment de leur par-
cours de vie à certains ménages d’accéder à une offre en 
logement qui correspond à leurs besoins ?

Cherchant à éclairer la fonction d’accueil des quartiers prio-
ritaires de la métropole bordelaise, la Caisse des Alloca-
tions Familiales (CAF) de la Gironde et l’a-urba ont noué un 

partenariat pour étudier les migrations résidentielles des al-
locataires CAF entre 2009 et 2014. Cette démarche inédite 
et exploratoire s’est focalisée sur quatre quartiers métropo-
litains, résultat d’un choix qui allie les équilibres territoriaux 
et les contraintes techniques liées aux périmètres de ces 
quartiers : le quartier des Aubiers à Bordeaux, Beaudésert 
à Mérignac, le territoire de veille de Sarcignan à Villenave- 
d’Ornon et le quartier Alpilles-Vincennes-Bois Fleuri à Lor-
mont.

Les mouvements de population

dans les quartiers « politique de la ville »

Analyse des migrations résidentielles des allocataires de la CAF



Cinq catégories d’allocataires CAF à étudier

Ce qu’il faut retenir 

Les données de la CAF permettent de dresser un constat sans appel : les profils sociaux des quartiers politiques de la 
ville évoluent peu et ces territoires restent particulièrement fragiles. Toutefois, l’analyse des mouvements de population 
permet de nuancer ce bilan qui, après de nombreuses années d’investissements et de politiques publiques, peut paraître 
bien sombre. L’important renouvellement des populations de ces quartiers permet en effet d’infirmer la thèse d’un effet 
« nasse » où les ménages seraient assignés à résidence faute d’une offre en logements accessibles ailleurs. Les quartiers 
prioritaires étudiés semblent au contraire, à des degrés divers, offrir une fonction de « sas », une réponse à un besoin dans 
un parcours de vie, notamment pour les familles allocataires monoparentales. De plus, la grande variété des profils des 
partants et des entrants laisse supposer que les flux résidentiels sont davantage liés à des parcours individuels qu’à une 
dynamique du quartier (une paupérisation qui pourrait avoir un effet repoussoir par exemple).

Les stables
Allocataires en 2009 et en 2014, ils vivent dans le quartier lors des deux 
périodes d’étude.

Les partants
Allocataires en 2009 et en 2014, ils ont quitté le quartier après 2009.

Les entrants
Allocataires en 2009 et en 2014, ils sont arrivés dans le quartier après 
2009.

Les données de la CAF s’appuient sur un numéro d’allocataire qui permet de 
connaître le lieu de résidence et les caractéristiques des allocataires à un instant T. 
L’étude du profil des allocataires des quartiers politique de la ville en 2009 et en 
2014 permet donc d’analyser cinq catégories de population : 

Les perdus de vue
Allocataires en 2009, ils ont quitté la Gironde ou n’ont plus droit aux 
prestations de la CAF (suite à une augmentation de revenus ou un chan-
gement de situation familiale par exemple). On ne connait donc pas leur 
situation en 2014.

Les néo-allocataires
Allocataires en 2014 mais pas en 2009, ils bénéficient désormais des 
prestations de la CAF suite à une baisse de revenus ou un changement 
de situation familiale par exemple. On ne connaît pas leur situation ni 
leur lieu de résidence en 2009 (ils pouvaient vivre dans le quartier ou 
ailleurs).
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Présentation des quatre quartiers étudiés

Situation familiale Situation au regard de l’emploi

Revenus par unité de consommation (RUC)* Prestations CAF

Isolé homme

Couple avec enfant

Famille monoparentale

Isolé femme

Couple sans enfant

100 %

80 %

20 %

Bois FleuriSarcignanBeaudésertLes Aubiers

40 %

0 %

60 %

Seul en emploi

Couple, 1 emploi

Étudiant

Couple, 2 emplois

Chômage, inactivité

100 %

80 %

20 %

Bois FleuriSarcignanBeaudésertLes Aubiers

40 %

0 %

60 %

100 %

80 %

20 %

Bois FleuriSarcignanBeaudésertLes Aubiers

40 %

0 %

60 %

RUC < seuil très BR (40 %)

RUC < médiane

RUC < seuil BR (60 %)

RUC > médiane

Bénéficiaire AAH

Bénéficiaire RSA activité

Bénéficiaire RSA socle

Bénéficiaire PL hors RSA/AAH

Bénéficiaire autres PF
sous condition R

Bénéficiaire autres PF
sans condition R

100 %

80 %

20 %

Bois FleuriSarcignanBeaudésertLes Aubiers

40 %

0 %

60 %

Les quartiers sélectionnés présentent des profils relati-
vement similaires entre eux et caractéristiques 
des quartiers prioritaires : 

  Très forte présence de jeunes familles allocataires avec 
enfants et de familles allocataires monoparentales. 
  Forte part d’allocataires au chômage. 
  Revenus faibles. 
  Prestations CAF traduisant une situation économique et 
sociale difficile. 

Quelques différences entre les quartiers :
  Sarcignan se caractérise par une part très importante de 
familles allocataires, notamment monoparentales. 
  Les Aubiers et Alpilles, Vincennes, Bois Fleuri appa-
raissent comme les territoires les plus précaires. 
  Bois Fleuri se démarque des autres quartiers par un poids 
important des personnes isolées et d’allocataires de plus 
de 55 ans, indicateurs caractéristiques d’un territoire vieil-
lissant.

*Le Revenu par unité de consommation est le revenu fiscal total d’un ménage, divisé 
par le nombre d’unités de consommation. Celles-ci sont calculées ainsi : 1 UC pour 
le premier adulte du ménage ; 0,5 UC pour les autres personnes de 14 ans ou plus ; 
0,3 UC pour les enfants de moins de 14 ans.
La CAF utilise par ailleurs un outil de graduation, les seuils bas revenu (BR) et très bas 
revenus (TBR), qui diffère légèrement dans sa construction de l’indice de pauvreté 
calculé par l’INSEE. Le bas revenu correspond à 60 % du revenu médian, le très bas 
revenu à 40 % (le revenu médian est celui qui divise la population en deux parties 
égales).
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Catégories d’allocataires

Quartier des Aubiers - Bordeaux

Allocataires stables

  Une majorité de familles même si leur part 
a tendance à diminuer au profit des isolés.

  Un âge médian compris entre 40 et 54 ans.
  Des prestations en légère hausse entre 
2009 et 2014 (17 % d’AAH en 2014 contre 
14 % en 2009, 27 % de RSA socle contre 
30 % en 2009).

  Des conditions d’emploi qui évoluent peu.
  Seuls 14 % des allocataires voient leur  
situation familiale changer.

Allocataires partants

  Une majorité de familles avec des en-
fants en bas âge.

  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.

  Davantage de bénéficiaires du RSA 
socle que chez les stables.

  Une part de chômeurs moins impor-
tante que chez les stables.

  26 % des partants n’ont pas d’aide au 
logement (indicateur d’une situation 
sociale favorable) contre 13 % des 
stables.

  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 40 % des partants 
voient leur revenu augmenter, 26 % 
diminuer ; 40 % des partants ont vu 
leur nombre d’enfants à charge aug-
menter.

Des profils variés de partants : des fa-
milles avec jeunes enfants, des ménages 
en situation sociale « intermédiaire  », 
des personnes en difficultés sociales.

Des évolutions démographiques clas-
siques liées au vieillissement et à la dé-
cohabitation. Des évolutions sociales 
diverses, sans doute davantage liées à 
des parcours individuels qu’à une dyna-
mique de quartier. 
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Situé au Nord de Bordeaux, les Au-
biers est un quartier familial (55 % 
de familles) composé quasiment 
exclusivement de logements so-
ciaux (97 %) et caractérisé par 
la forte fragilité de sa population 
(42 % de bénéficiaires de mi-
nimas sociaux contre 22 % à Bor-
deaux ; 58 % d’allocataires au 
chômage ou en inactivité contre 
35 % à Bordeaux).

Entre 2009 et 2014, la composition 
démographique et socio-économi-

20 %

19 %

61 %

31 %

10 %

59 %

232 perdus de vue

219 partants

709 stables

372 néo-allocataires

116 entrants

709 stables

allocataires 2009 allocataires 2014

1 160 allocataires en 2009 1 197 allocataires en 2014

Couple avec enfants
Famille monoparentale
Couple sans enfant
Isolé homme
Isolé femme

1 carreau = 1 % des allocataires

Allocation aux adultes handicapés (AAH)
Bénéficiaire de :

Revenu de solidarité active (RSA) socle
Revenu de solidarité active (RSA) activité
Prestations légales hors RSA/AAH
Autre prestation familliale sous conditions de ressources
Autre prestation familliale sans condition de ressources

Seul en emploi
Couple, 2 emplois
Couple, 1 emploi
Chômage/inactivité
Étudiant
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Catégories d’allocataires

Allocataires entrants

  Une majorité de familles avec enfants.
  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans. 

  Une sur-représentation des hommes 
isolés (19 % contre 13 % chez les 
stables).

  Une sur-représentation des bénéfi-
ciaires du RSA activité (14 % contre 
9 % chez les stables).

  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 34 % de changements 
de situation familiale, 34 % ont vu leur 
nombre d’enfant à charge augmenter, 
47 % passent d’un logement privé à 
un logement public.

Des profils d’entrants variés : des fa-
milles avec enfants, des hommes isolés, 
des personnes en difficulté sociale.

Ce qu’il faut retenir

Un profil social du quartier qui évolue peu alors que seuls 59 % des 
allocataires des Aubiers en 2014 vivaient déjà dans le quartier en 
tant qu’allocataire en 2009. 
Des allocataires partants et entrants aux profils proches de ceux 
déjà présents qui ne modifient pas la structure sociale du quartier.

Une évolution classique de la situation socio-démographique des 
habitants stables (liée au vieillissement et à la décohabitation).

que des Aubiers évolue peu. Seuls 
quelques changements liés au 
vieillissement de la population sont 
observés. Cette stabilité contraste 
avec l’évolution de l’ensemble des 
allocataires bordelais, marquée par 
un fort développement de la précarité 
(forte progression des bénéficiaires 
de minimas sociaux). L’augmentation 
de la précarité à Bordeaux se déploie 
donc ailleurs qu’aux Aubiers qui reste 
toutefois l’un des quartiers les 
plus en difficulté de la ville et 
de l’agglomération.
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31 %

10 %

59 %

232 perdus de vue

219 partants

709 stables

372 néo-allocataires

116 entrants

709 stables
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1 160 allocataires en 2009 1 197 allocataires en 2014
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Catégories d’allocataires

Quartier Beaudésert - Mérignac

  Une majorité de familles même si leur 
part a tendance à diminuer au profit 
des isolés.

  Un âge médian compris entre 40 et 
54 ans.

  Des prestations sociales et des condi-
tions d’emploi qui se fragilisent.

  Seuls 10 % des allocataires voient leur 
situation familiale changer.

  Une majorité de familles avec des en-
fants en bas âge.
  Un âge médian compris entre 25 et 
39  ans.
  Davantage de bénéficiaires du RSA 
socle que chez les stables.
  42 % des partants sont en emploi 
(contre 27 % des stables).
  46 % des partants n’ont pas d’aide au 
logement (indicateur d’une situation 
sociale favorable) contre 22 % des 
stables.
  32 % des partants bénéficient d’un mi-
nimum social contre 26 % des stables.
  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 31 % des partants 
voient leur revenu augmenter, 35 % 
diminuer ; 21 % des partants voient 
leur situation familiale évoluer.
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Allocataires stables

Allocataires partants

Des allocataires stables qui évoluent 
peu. On observe toutefois une légère 
augmentation des bénéficiaires de mi-
nimas sociaux et d’allocataires en situa-
tion de chômage.

Des profils très variés parmi les partants.

Situé à Mérignac, le quartier Beau-
désert se caractérise par un rôle 
d’accueil très important pour les fa-
milles monoparentales allo-
cataires et par la fragilité de 
sa population (forte présence de 
chômeurs et d’inactifs, sur-représen-
tation des bénéficiaires de minimas 
sociaux).

Couple avec enfants
Famille monoparentale
Couple sans enfant
Isolé homme
Isolé femme

1 carreau = 1 % des allocataires

Allocation aux adultes handicapés (AAH)
Bénéficiaire de :

Revenu de solidarité active (RSA) socle
Revenu de solidarité active (RSA) activité
Prestations légales hors RSA/AAH
Autre prestation familliale sous conditions de ressources
Autre prestation familliale sans condition de ressources

Seul en emploi
Couple, 2 emplois
Couple, 1 emploi
Chômage/inactivité
Étudiant
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allocataires 2009 allocataires 2014

Les 352 allocataires en 2014

26 %

25 %

49 %

34 %

15 %

51 %

371 allocataires en 2009

97 perdus de vue

94 partants

180 stables

119 néo-allocataires

53 entrants

180 stables



Catégories d’allocataires

  Une majorité de familles avec enfants.
  Une sur-représentation des familles 
monoparentales (40 % des entrants 
contre 17 % des stables).

  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.

  40 % de bénéficiaires d’un minimum 
social contre 28 % chez les stables.

  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 23 % de changements 
de situation familiale, 32 % ont vu leur 
nombre d’enfants à charge augmen-
ter, 19 % passent d’un logement privé 
à un logement public.
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Ce qu’il faut retenir 

Un profil social du quartier qui évolue peu malgré les mouvements rési-
dentiels.
Des profils de partants et d’arrivants très variés avec toutefois une légère 
sur-représentation des ménages précaires chez les arrivants qui accentue 
les difficultés sociales du quartier (augmentation des prestations liées aux 
minimas sociaux).

Allocataires entrantsOn observe une accentuation de 
ces tendances entre 2009 et 2014. 
L’augmentation de la précari-
té constatée à Beaudésert s’observe 
également sur l’ensemble de la com-
mune de Mérignac.

Une sur-représentation de jeunes fa-
milles et de bénéficiaires des minimas 
sociaux parmi les entrants.
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192 perdus de vue

298 partants

152 stables

200 néo-allocataires

150 entrants

152 stables

allocataires 2009 allocataires 2014

Les 642 allocataires en 2009 Les 502 allocataires en 2014

30 %

46 %

24 %

40 %

30 %

30 %

Catégories d’allocataires

  Une majorité de familles même si leur 
part a tendance à diminuer au profit 
des isolés. 

  Un âge médian compris entre 40 et 
54 ans.

  Une légère augmentation des familles 
monoparentales et des femmes iso-
lées.

  Une baisse des allocataires bénéfi-
ciant d’un minimum social (de 26 % à 
19 %).

  Seuls 12 % des allocataires voient leur 
situation familiale changer.

Quartier Sarcignan - Villenave d’Ornon

  Une majorité de familles avec des en-
fants en bas âge.
  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.
  35 % des partants vivaient en 2009 
dans le parc privé contre 16 % des 
stables.
  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 33 % des partants 
voient leur revenu augmenter, 20 % 
diminuer ; 31 % des partants ont vu 
leur nombre d’enfants à charge aug-
menter.

Allocataires stables

Allocataires partants
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Une augmentation des familles mono-
parentales et des isolés qui accentue la 
spécificité du quartier.
Une baisse des bénéficiaires des mini-
mas sociaux.

Un profil très similaire à celui des stables 
hormis concernant l’âge (les partants 
sont plus jeunes que les stables). 
Des partants qui quittent beaucoup le 
parc privé.

Le quartier de Sarcignan à Villenave- 
d’Ornon est un quartier très mar-
qué par la présence de familles 
monoparentales. Il se distingue 
du reste de la commune par une 
sur-représentation des béné-
ficiaires de minimas sociaux 
(26  % contre 20 %) et par sa part 
d’allocataires au chômage ou 
en inactivité (37 % contre 28 % à 
Villenave d’Ornon). Sarcignan se dis-
tingue des autres quartiers étudiés 
par l’importance du logement 
privé sur son territoire. Ainsi, la 

Couple avec enfants
Famille monoparentale
Couple sans enfant
Isolé homme
Isolé femme

1 carreau = 1 % des allocataires

Allocation aux adultes handicapés (AAH)
Bénéficiaire de :

Revenu de solidarité active (RSA) socle
Revenu de solidarité active (RSA) activité
Prestations légales hors RSA/AAH
Autre prestation familliale sous conditions de ressources
Autre prestation familliale sans condition de ressources

Seul en emploi
Couple, 2 emplois
Couple, 1 emploi
Chômage/inactivité
Étudiant
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192 perdus de vue

298 partants

152 stables

200 néo-allocataires

150 entrants

152 stables

allocataires 2009 allocataires 2014

Les 642 allocataires en 2009 Les 502 allocataires en 2014

30 %

46 %

24 %

40 %

30 %

30 %

Catégories d’allocataires

  Une majorité de familles avec de 
jeunes enfants.
  Une sur-représentation des familles 
monoparentales (36 % des entrants 
contre 30 % des stables) et des 
hommes isolés (14 % contre 5 % chez 
les stables).
  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.
  35 % de bénéficiaires d’un minimum 
social contre 19 % chez les stables.
  Des évolutions importantes entre 
2009 et 2014 : 26 % de changements 
de situation familiale, 28 % ont vu leur 
nombre d’enfants à charge augmenter.

Allocataires entrants
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résidence « Sarcignan » de 460 loge-
ments privés présente les caractéris-
tiques des co-propriétés dégradées 
avec notamment une minorité de 
propriétaires occupants.

À l’occasion de la refonte de la géo-
graphie prioritaire en 2014, Sarcignan 
est sorti du périmètre de la politique 
de la ville. N’ayant plus accès aux cré-
dits spécifiques, il reste un territoire 
de «veille active», pouvant signer un 
contrat de ville pour mobiliser davan-
tage les politiques de droit commun.

Des allocataires entrants qui semblent 
plus précaires que ceux déjà présents 
dans le quartier.

Ce qu’il faut retenir 

Un profil social du quartier qui évolue peu malgré d’importants mouve-
ments résidentiels. Les légères évolutions constatées ont tendance à ren-
forcer les caractéristiques du quartier (marqué notamment par une très 
forte présence des familles monoparentales).
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Allocataires stables

Allocataires partants

Quartier Alpilles, Vincennes, Bois Fleuri - Lormont

  Une forte présence de familles même 
si leur part diminue au profit des isolés.

  Un âge médian compris entre 40 et 
54 ans.

  Une augmentation des femmes isolées.
  Seuls 9 % des allocataires voient leur 
situation familiale changer.

 Une majorité de familles avec des en-
fants en bas âge.

 Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.

 34 % des partants sont en emploi 
contre 20 % des stables.

 34 % de bénéficiaires de minimas so-
ciaux contre 37 % des stables.

 Des évolutions importantes entre 2009 
et 2014 : 43 % des partants voient leur 
revenu augmenter, 19 % diminuer ; 
34 % des partants ont vu leur nombre 
d’enfants à charge augmenter.
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Une évolution démographique classique 
marquée par le vieillissement des allo-
cataires.

Des partants moins précaires et plus 
jeunes que les stables.

Le quartier Alpilles, Vincennes, Bois 
Fleuri à Lormont est un quartier 
moins familial que la commune dans 
laquelle il est implanté.
On recense entre 2009 et 2014 une 
baisse des couples allocataires avec 
enfants (-8 %) et une augmenta-
tion des allocataires isolés. 
Cette caractéristique distingue Al-
pilles, Vincennes, Bois Fleuri des 
autres quartiers étudiés. Les carac-
téristiques socio-économiques des 
habitants d’Alpilles, Vincennes Bois 
Fleuri sont proches de celles de l’en-

allocataires 2009 allocataires 2014

Les 1 118 allocataires en 2009 Les 1 133 allocataires en 2014

26 %

21 %

54 %

30 %

17 %

53 %

288 perdus de vue

231 partants

599 stables

399 néo-allocataires

195 entrants

599 stables

Catégories d’allocataires

Couple avec enfants
Famille monoparentale
Couple sans enfant
Isolé homme
Isolé femme

1 carreau = 1 % des allocataires

Allocation aux adultes handicapés (AAH)
Bénéficiaire de :

Revenu de solidarité active (RSA) socle
Revenu de solidarité active (RSA) activité
Prestations légales hors RSA/AAH
Autre prestation familliale sous conditions de ressources
Autre prestation familliale sans condition de ressources

Seul en emploi
Couple, 2 emplois
Couple, 1 emploi
Chômage/inactivité
Étudiant
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Allocataires entrants

  Une sur-représentation des familles 
monoparentales (35 % des entrants 
contre 27 % des stables.

  Un âge médian compris entre 25 et 
39 ans.

 42 % de bénéficiaires d’un minimum 
social contre 34 % chez les stables.

  Des évolutions importantes entre 2009 
et 2014 : 25 % de changements de  
situation familiale, 24 % ont vu leur 
nombre d’enfants à charge augmenter.
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semble des Lormontais avec toutefois 
une légère sur-représentation 
des bénéficiaires de minimas 
sociaux.
Il est à noter que le quartier a béné-
ficié d’une opération de renou-
vellement urbain qui lui permet 
de proposer un parc de logements 
plus diversifié tant en termes de typo-
logie que de produits. Ce renouvelle-
ment urbain n’est que partiellement 
terminé et 218 logements sont pro-
grammés dans le secteur Bois Fleuri 
entre 2016 et 2018. 

Des allocataires entrants qui semblent 
plus précaires que ceux déjà présents 
dans le quartier.

Ce qu’il faut retenir 

Un quartier vieillissant dont le profil social évolue peu.
Des partants jeunes et moins précaires que les stables. 
Des arrivants au profil plus fragile que les partants et que les stables. 
Des évolutions trop faibles pour faire changer les caractéristiques géné-
rales du quartier.

allocataires 2009 allocataires 2014

Les 1 118 allocataires en 2009 Les 1 133 allocataires en 2014

26 %

21 %

54 %

30 %

17 %

53 %

288 perdus de vue

231 partants

599 stables

399 néo-allocataires

195 entrants

599 stables

Catégories d’allocataires
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Comparaison des quatre quartiers étudiés

Les Aubiers Beaudésert Sarcignan Bois Fleuri

Part des stables 59 % 51 % 30 % 53 %

Part des entrants 10 % 15 % 30 % 17 %

Évolution du nombre d’allocataires entre 2009 
et 2014

+ 3 % - 5 % - 22 % + 1 %

Si tous les quartiers sont concernés par les mouvements 
de population, on observe un renouvellement particuliè-
rement marqué dans le quartier de Sarcignan combiné à 
une forte baisse des allocataires. La composition du parc 
de logements de ce quartier, très marqué par le parc locatif 

privé, explique ce turn-over important. Le quartier des Au-
biers est celui où l’on observe le moins de mouvements de 
population puisque 3/5 des allocataires sont présents aux 
deux dates d’étude.

Origine – destination des flux d’allocataires

Répartition des allocataires qui partent Les Aubiers Beaudésert Sarcignan Bois Fleuri

Dans la même commune 26 % 34 % 48 % 7 %

Dans une ZUS 22 % 5 % 9 % 34 %

Autres communes de la Métropole 30 % 40 % 21 % 36 %

Répartition des allocataires qui arrivent Les Aubiers Beaudésert Sarcignan Bois Fleuri

De la même commune (hors ZUS) 53 % 23 % 29 % 9 %

D’une ZUS 18 % 9 % 18 % 43 %

Autres communes de la Métropole 21 % 45 % 42 % 33 %

Sarcignan se distingue des autres quartiers par la destina-
tion des partants. Ainsi près de la moitié d’entre eux restent 
dans la commune de Villenave-d’Ornon en dehors d’une 

ZUS. Près de la moitié des arrivants aux Aubiers vivaient au-
paravant à Bordeaux hors ZUS. À Bois Fleuri en revanche, 
la majorité des arrivants viennent d’un quartier prioritaire. 


